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Jean-Paul Gouteux (1948-2006)

était entomologiste médical, spécialisé dans 
la trypanosomiase (« maladie du sommeil »). Il a été coopérant 

au Kivu dans l’ex-Zaïre et a ensuite résidé et travaillé 
dans plusieurs autres pays d’Afrique.

En France, depuis 1994, il participait aux initiatives pour faire 
la vérité sur le génocide des Tutsi et militait contre 

la banalisation des crimes contre l’humanité.
Jean-Paul Gouteux nous a malheureusement quittés 

le 11 juillet 2006.

Il a publié :
Un génocide secret d’État. La France et le Rwanda, 1990-1997

(éd. sociales, 1998), La foi : une histoire culturelle du mal. 
En danger de croire (L’Harmattan, 1998), Le Monde, un 
contre-pouvoir ? Désinformation et manipulation sur le 

génocide rwandais (L’Esprit frappeur, 1999), La nuit 
rwandaise. L’implication française dans le dernier génocide 

du siècle (Dagorno, 2002 et Izuba/L’esprit frappeur, 2002),
Ruanda: Un genocidio senza importanza. Il ruolo della 

chiesa cattolica e della Francia (La Coop. Tipolitographica,
Carrare, 2005), Apologie du blasphème. En danger de croire

(Syllepses, 2006) ainsi que, depuis 1994, de nombreux 
articles dans Charlie Hebdo, Politis, Rouge, Le Soir,

Initiative républicaine, Quasimodo, Afrique Info,
Liaison-Rwanda, Golias, Le Nouvel Afrique Asie, etc.

Jacques Morel,
ingénieur  au CNRS à Strasbourg,

travaille sur l'implication française au Rwanda ; 
il a écrit le Calendrier des crimes de la France outre-mer

(L’Esprit frappeur, 2001).

« Dans ces pays-là, un génocide
c’est pas trop important. »

Confidence de François Mitterrand à des proches 
au cours de l’été 1994, 

rapportée dans Le Figaro du 12 janvier 1998.
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•D’un hélicoptère, un lieutenant de l’armée française aurait
convaincu les fugitifs tutsi, dispersés dans les collines de la région
de Kibuye, de se rassembler pour qu’on puisse procéder à leur 
évacuation. Ce sont les forces génocidaires qui sont venues. Deux
ans plus tard, les ossements restaient entassés en rase campagne,
protégés par des bâches du Haut commissariat aux réfugiés (HCR)
dans l’attente de l’édification d’un mausolée commémoratif
(construit depuis).
•Le gouvernement rwandais souhaitait enterrer sous l’église de
Nyamata (Bugesera) les corps des victimes du massacre qui y
avait eu lieu. Les corps sont restés entreposés dans l'église dans
des sacs-poubelles environ deux ans, jusqu'à ce que l'Église, 
finalement, accepte.



Avertissement

Cet ouvrage est la réédition augmentée et actualisée
de Un génocide sans importance. La Françafrique au
Rwanda, paru en 2001.

Nous avons incorporé en page 49 un chapitre encore
inédit en français, sur l’implication du Vatican, que
Jean-Paul Gouteux avait écrit pour la traduction ita-
lienne du présent livre, Ruanda: Un genocidio senza
importanza. Il ruolo della chiesa cattolica e della Francia.
Et Jacques Morel, spécialiste de la question de l’implica-
tion française, a bien voulu, en hommage à Jean-Paul,
dresser en page 145 un état des lieux de ce que nous
avons appris de nouveau, depuis la première parution
de cet ouvrage, sur les responsabilités françaises.
Qu’il soit ici vivement remercié.
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